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PIONIER Nr. 4 1948

bricants construisent aujourd'hui encore ce petit recep-
teur, dont l'emploi est limite par suite du grand nombre
d'emetteurs existant ä Berlin; d'autres fabriques en ont
abandonne la production et se limitent ä la construction
de recepteurs de modele plus grand.

Contrairement ä bien d'autres industries, l'industrie
radioelectrique de Berlin a pu organiser sa reconstruc¬

tion de telle sorte qu'il existe actuellement une base
solide de developpement. Les difficultes actuelles
resident principalement dans l'acquisition de matieres
premieres. Outre certaines petites pieces detachees, il
apparait que l'obstacle le plus important reside dans la
fabrication de lampes et de condensateurs electro-
lytiques. (UlR.)

Petites causes, grands effets

La radio de poche
C'est parce que sa femme l'agapait en traitant son

poste de TSF de «veritable monument» qu'un chef de
laboratoire du bureau des Standard de Washington, le
Dr Cledo Brunetti, a realise une invention qui boule-
verse la technique de construction radiophonique.

Le D' Brunetti a recherche comment il pourrait
construire les postes emetteurs et recepteurs les plus
petits possibles avec les moyens les plus simples
possibles. C'est ainsi qu'avec un baton de rouge ä levres,
des epingles, et quelques autres ob jets de meme valeur,
il est arrive ä construire un poste emetteur qui lui a
servi, ä titre d'experience, pendant plusieurs mois, dans
son bureau, mais pas un poste pour rire, puisque cet
appareil lui a permis de remiser son telephone tout au
moins pour l'usage interieur du laboratoire au bureau
dans un meme vaste batiment. Le baton de rouge, il le
place dans une des poches de son veston; une pile seche
du meme modele dans une autre poche, et un microphone

grand comme une piece de 10 dollars est epingle
au revers de son veston. Quand il veut appeler un de
ses assistants, il parle tout simplement, bien distincte-
ment, la bouche pres de la boutonniere de son revers.

Cet amusement de savant habile de ses doigts, le
Dr Brunetti l'a perfectionne au point que maintenant
il est entre dans le domaine de la grande production
industrielle, apres avoir servi dans les dernieres annees
de la guerre, aux forces de l'armee et forces secretes
des pays envahis. Un poste emetteur operant sur 132
megacycles (2 272 m) est capable de se faire entendre ä
16 kilometres. On peut s'en servir de n'importe quel
endroit, dans la rue, en voiture, chez soi. C'est le
telephone dans sa poche.

Les postes recepteurs
Les postes recepteurs miniatures, inspires de la

meme technique avec des lampes, toutes de la grandeur
d'une tube de rouge ä levres sont maintenant fabriques
en grande serie aux Etats-Unis. Le procede le plus
original qui soit employe pour la reconstruction, est celui
de n'utiliser aucune soudure ä operer, aucun risque de

rupture de contact. Comment est-on parvenu ä ce resul-
tat? En remplai^ant les fils par un enduit ä base d'argent
colloidal qui, une fois sec, sert de conducteur.

Les lampes specialement efficiantes pour les ondes
tres courtes ont deux centimetres et demi de haut,
J 25 mm d'epaisseur, et pesent chacune 28 grammes. Les
condensateurs ont chacun de 3 ä 9 mm de diametre et
moins de 25 mm d'epaisseur. L'antenne est remplace
par une couche d'enduit special ä base de metal
colloidal. L'ensemble est de la grandeur d'une carte postale
et de l'epaisseur d'une savonnette. Le courant utilise est
un des elements d'une pile de lampe de poche qui per-
met une audition de 8 ä 10 heures consecutives.

Quelle transformation dans la vie quotidienne; cela
paraissait il y a peu le comble du confort, que de pou-
voir ecouter la radio dans son auto. C'est maintenant
possible ä n'importe qui, au cours de n'importe quelle
promenade, en montagne, ä la chasse, dans le coin le
plus isole.

Cette decouverte des postes miniatures est un pro-
gres non seulement pour les habitants des lieux isoles,
comme ne se fait pas faute de le dire la publicite
americaine. C'est un immense avantage, surtout pendant
les jours d'ete, pour les habitants des grandes villes.
Les postes miniatures ne sont audibles, qu'au maximum
ä 7 ou 8 metres de distance, c'est la tranquillite des
voisins. La Tribune de Geneve
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Schweizerische Mustermesse 1948 in Basel

Brown Bovert, Baden
Halle V, Stand 1342 (Hochfrequenzerzeugnisse)

Halle VI, Stand 1581 (Schweissmaschinen)

In Abweichung bisheriger Gepflogenheit konzentriert
sich die A.-G. Brown, Boveri & Cie. in Baden dieses
Jahr mit ihrer Ausstellung auf einen einzigen
Produktionszweig des umfangreichen Fabrikationsprogrammes.
Die verschiedenen und zum Teil auch im Betrieb
vorgeführten Hochfrequenzerzeugnisse aus der Hochfrequenz-,

Nachrichten- und Fernwirktechnik lassen
erkennen, dass auf diesem Gebiet schon sehr viel geleistet
wurde.

Der für den neuen schweizerischen Landessender
Beromünster in Bau stehende Großsender für Mittel¬

wellen, mit einer HF-Ausgangsleistung von max. 200 kW
geht der Vollendung entgegen. Vor seiner Ablieferung
werden die technisch interessantesten Teile der Endstufe

an der Messe ausgestellt und zweifelsohne die
volle Aufmerksamkeit der Besucher finden.

Für die Betriebsanforderungen der kommerziellen
Telegraphie wurde ein 10-kW-Kurzwellen-Sender
(Abb. 2) entwickelt, der in grösseren Serien hergestellt
wird und deshalb kurzfristig lieferbar ist. Diese Sender
sind leicht transportierbar und können am Bestimmungsort

rasch und einfach montiert werden. Sie zeichnen sich
aus durch leichte Bedienbarkeit, raschen Wellenwechsel,
übersichtlichen Aufbau, gute Zugänglichkeit aller Teile
und geringen Platzbedarf.
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